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« I y a beaucoup de gens, écrivait le notaire et historien 
Joseph-Edmond Roy en 1905, qui s'imaginent, pour l'a­

voir vu de loin, que le séminaire de Québec est un pâté de 
bâtiments blanchis à la chaux, resserrés, sans air, sans verdure, 
accumulant les étages les uns sur les autres, avec des cours fermées 
et des couloirs sombres, où les pauvres écoliers sont entassés, 
emprisonnés, pendant huit ou dix ans de leur vie... » Cette première 
impression suscitée par l'ensemble aux allures de forteresse s'es­
tompe dès que l'on s'aventure à l'intérieur de ses murs et que l'on 
scrute son passé. Cette institution, qui célèbre cette année son 
325ième anniversaire, fut longtemps l'un des plus féconds milieux 
de la culture québécoise. 

Fondé en 1663 par Mgr François de Laval, le Séminaire de Québec 
vise initialement à recruter et à former en Nouvelle-France un 
clergé pour évangéliser les autochtones. Cet objectif se maintient 
avec des hauts et des bas tout au long du Régime français. Au 
lendemain de la Conquête,avec le retrait progressif des Jésuites de 
l'enseignement, le Séminaire se voit confier une mission qui l'acca­
pare de plus en plus, au point de devenir longtemps l'une de ses 
principales raisons d'être: la formation classique. 

Au cours du XIXe siècle des maîtres remarquables oeuvrent dans 
cette institution. Parmi ceux-ci, les abbés Jérôme Demers et Jean 
Holmes suscitent une véritable réforme de l'enseignement. L'en­
viable réputation que se mérite le Séminaire dans ce domaine 
incite bientôt les autorités épiscopales à lui proposer de mettre sur 
pied la première université de langue française en Amérique, la 
future Université Laval née en 1852. Le Séminaire se fait fort de 
soutenir cet honneur pendant plus d'un siècle. À cette époque, 
l'État intervient encore très peu dans la vie de chaque citoyen et 
s'implique rarement dans la formation supérieure. Cette responsa­
bilité assumée par le Séminaire l'oblige à consentir de nombreux 
efforts en temps, argent et énergie. 

Depuis un quart de siècle, le Séminaire a renoué avec sa mission 
originelle et a progressivement abandonné les champs de l'éduca­
tion. L'Université Laval obtient son autonomie en 1970, et confie 
l'enseignement collégial et secondaire à des corporations privées. 
Des spécialistes de l'histoire du Séminaire et des témoins des 
grandes heures décrivent et racontent quelques facettes de la vie et 
de l'évolution de cette institution, qui fut appelée à jouer un rôle 
eminent dans la conservation et le rayonnement du fait français 
en Amérique. 

D'autres sujets fort intéressants agrémentent ce numéro. L'ethnolo­
gue Yves Bergeron nous invite à redécouvrir la longue tradition 
des porteurs d'eau. L'écrivaine Émilia Boivin-AIlaire nous présente 
Simone Routier, une figure fascinante, trop vite oubliée, de la 
littérature canadienne française, et Denis Martin, du Musée du 
Québec, nous entraîne dans la jeune histoire de la gravure québé­
coise. Nos lecteurs retrouveront aussi leurs rubriques familières. En 
cette saison printanière, durant laquelle les étudiants du Sémi­
naire d'hier voyaient poindre à l'horizon des vacances bien méri­
tées, nous vous souhaitons d'agréables moments de lecture. 
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